
bruit de ceux qui vont et viennent pour exécuter les ordres de la 
sainte obéissance retentit encore à mes oreilles.”

L’évènement ne tarda pas à justifier aux yeux de l’univers 
étonné l'annonce prophétique du saint patriarche. Si merveilleuse 
fut sous l’action du soufflle divin l’extension de son Ordre, qu’au 
premier Chapitre général, tenu dix ans après la fondation, cinq 
mille religieux, simples délégués de la famille naissante, se trou
vèrent réunis dans le campagne d’Assise. La bénédiction de 
Dieu n’a jamais cessé de couvrir ses petits serviteurs, tellement 
qu’aujourd’hui encore, malgré le dépérissement de la foi, malgré 
la fermeture violente des couvents en Italie, en Espagne, en 
France et ailleurs, une armée de vingt-six mille hommes se pres
sait en 1862 dans la seule Observance sous l’étendard du Pauvre 
d’Assise.

Mais dans les rangs de cette milice quel sera le corps d’élite 
auquel sera dévolu l’honneur de monter la garde auprès du ber
ceau et de la tombe de l’Homme-Dieu ? Le saint fontateur a tout 
prévu : “ Que tous ceux des frères, dit-il au chapitre xii de la 
Règle, qui ’’ par l’inspiration de Dieu voudront aller parmi les 
Sarrasins et les autres Infidèles, en demandent la permission aux 
Ministres Provinciaux, mais que les Ministres ne l’accordent qu’à 
ceux qu’ils jugeront propres à cette mission.” Dans l’intention du 
saint fondateur, pas de privilège ni d’exclusion. La Custodie 
franciscaine de Terre-Sainte, perle des Missions séraphiques, est 
depuis le berceau de l’Observance, sans dictinction de province 
et de nationalité; chacun peut prétendre au bonheur d’en faire 
partie, et pour obtenir cette faveur, il n’est requis d’autres condi
tions que l’expression du désir inspiré d’En Haut, jointe à une 
aptitude dûment constatée.

Notes explicatives.—(Continuation.)
(461 “ Doux cœur de Marie, soyez mon salut.” Pour ceux qui la récitent 

tous les jours du mois.
(47) “ Sou venez-vous, 6 très pieuse Vierge Marie, qu’il ne fut jamais ouï 

qu’aucun de ceux qui ont eu recours à votre protection, imploré votre secours 
et demandé vos soutirages, ait été abandonné. Animé d’une pareille confiance, 
ô Vierge des vierges, je cours à vous, et gémissant sous le poids de mes péchés, 
je me prosterne à vos pieds. O mère du Verbe, ne dédaignez pas mes prières, 
mais écoutez-les favorablement, et daignez les exaucer.” Pour ceux qui la 
récitent tous les jours du mois.

(48) “ Ange de Dieu qui êtes mon gardien par un bienfait de la charité 
divine, éclairez-moi, protégez-moi, dirigez-moi et gouvernez-moi. Ainsi-soit- 
il." Pour ceux qui la récitent tous les jours du mois.

(49) On récite à genoux, (à moins d’infirmité ), pour les agonissants; les 
trois Pater, en mémoire de la Pas. ion et de l'agonie de Notre-Seigneur, et les 
trois Ave, en mémoire des doulet.rs de Marie au pied de la croix, pe ndant 
l’agonie de son divin Fils. Pour ceux qui les disent tous les jours du mois. 
Dévotion aimable et bien efficace qui, tout en compâtisant aux souffrances de 
Jésus et aux douleurs de Marie, nous rappelle chaque jour combien les choses 
du monde sont petites à ce moment suprême.

(50) “ Donnez-nous la paix, Seigneur, dans les jours de notre vie, car il 
n’est i>ersonne qui combatte pour nous, sinon vous, qui êtes notre Dieu.”
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